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ÉTUDE PHYTO-ÉCOLOGIQUE 

DES MILIEUX LITTORAUX SALÉS 

EN LANGUEDOC ET EN CAMARGUE 

(IL — GROUPEMENTS VÉGÉTAUX 

DU BORD DES LAGUNES LANGUEDOCIENNES 

2ème PARTIE : PRÉS SALÉS, ROSELIÈRES 

par Jean-Jacques CORRE 

Laboratoire de systématique et écologie méditerranéennes 
Institut de botanique, 163, rue Auguste-Broussonnet, 34000 Montpellier, 

France 

ABSTRACT 

In an earlier work we have described the environmental conditions 
in sait marshes of the Languedoc and the Camargue, and we have 
defined ecological groups. As with the végétation, which is dominated 
by Salicornia sp., we use thèse ecological groups for a new définition 
of associations and state precisely their ecological conditions. 

INTRODUCTION 

Si les enganes étudiées précédemment (CORRE, 1977) cons-
tituent un des aspects les moins perturbés par l'homme et les 
plus typiques de la végétation du pourtour des étangs littoraux, 
les prés salés présentent dans ces zones d'agriculture marginale 
un maigre potentiel de ressources de tout temps exploitées. Il est 
symptomatique que le long de ces lagunes l'archéologue localise 
ses sites de fouille au vu de la répartition des prés salés. 
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Leur vocation prédominante se résume en un maigre pâturage 
pour les moutons ou pour les manades de taureaux et de chevaux. 
Un quadrillage de roubines* et des restes d'éoliennes montrent que 
dans un passé récent on a tenté de les vouer à une agriculture plus 
intensive. De nos jours, ces essais ont été repris avec des moyens 
bien plus considérables. Il s'en suit qu'actuellement leur surface 
se réduit et que nombre des stations que nous avons étudiées 
sont, à l'heure actuelle, remplacées par des cultures. 

Les roselières font également l'objet d'une exploitation : coupes 
des roseaux, pâturages par les manades, faucardage pour l'aména-
gement de pians d'eau propres à attirer le gibier, etc. Ainsi, la 
physionomie des stations qui leur sont favorables en est souvent 
profondément perturbée. 

En dépit de cette pression constante de l'homme, hormis les 
mises en culture, les facteurs édaphiques restent prédominants. 
C'est à l'analyse du rôle de ces derniers que nous allons consacrer 
cet article. 

Comme pour les « enganes », nous appliquerons les principes 
et les méthodes d'analyse de la végétation développés antérieure-
ment (CORRE, 1976 et 1977). 

1. — LES PRÉS SALÉS A SUBMERSION PÉRIODIQUE 
(annexe 2) 

Les deux groupements qui forment cette unité appartiennent 
aux formations herbacées fermées et se définissent par la présence 
du groupe écologique à Aeluropus littoralis. Les principales carac-
téristiques écologiques qui les régissent ayant déjà été évoquées 
(CORRE, 1977) nous nous contenterons de signaler le particu-
larisme de chacun d'eux. 

1.1. GROUPEMENT A Juncus subulatus ET Aeluropus littoralis 
(7 relevés) 

Juncus subulatus (a 2) * donne sa physionomie au groupement. 
Les peuplements très denses qu'il constitue gênent considérable-

* Roubine : terme local pour désigner des fossés de drainage. 
* Le symbole (a 2) indique que l'espèce (ou le groupe écologique) appar-

tient à l'écaillé a 2 pour les conditions hydriques (CORRE, 1977 et annexe 1). 
Un chiffre précédent ce sigle aurait indiqué l'appartenance à une écaille de 
salinité. Dans la diagnose des groupements, seules les espèces ou les groupes 
les moins tolérants sont affectés de ce symbole d'appartenance car ce sont eux 
qui ont une valeur indicatrice. 
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ment le développement des autres espèces (Fig. 1). Néanmoins on 
y rencontre le groupe à Aeluropus littoralis (3 a 2) et les espèces 
indicatrices Suaeda splendens (a 3) et Salsola soda (a 2). 

La submersion est périodique, mais inférieure à 6 mois. En 
été, la nappe descend entre 60 et 160 cm. Dans le sol, le pourcentage 
d'eau à saturation est supérieur à 80 pour les horizons superficiels, 
compris entre 60 et 70 dans les horizons sous-jacents. 

La salinité varie, en surface, entre 20 et 30 g/1 d'extrait à 
saturation. Elle croît avec la profondeur. 
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Scirpus maritimus 
Juncus gerardi 
Plantago coronopus 
Polypogon maritimus 
Aeluropus littoralis 
A triplex hastata 
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FIG. 1. — Structure du groupement à Juncus subulatus et Aeluropus littoralis. 

1.2. GROUPEMENT A Aeluropus littoralis 
(7 relevés) 

Il diffère du groupement précédent par l'absence de Juncus 
subulatus. Salsola soda (a 2) et les espèces du groupe à Aeluropus 
littoralis (3 a 2) y ont un degré de recouvrement plus élevé. Il 
existe cependant entre les deux groupements des faciès de transi-
tion. 

Les fluctuations du niveau phréatique sont ici toujours plus 
importantes. La submersion dure parfois plus de 6 mois, mais la 
nappe s'enfonce en été jusqu'à 120 ou 160 cm. Le pourcentage 
d'eau à saturation dans l'horizon superficiel est moins élevé : les 
valeurs les plus fréquentes sont comprises entre 70 et 90 %. 
Pour ce même horizon, la salinité est plus faible : 4 à 20 g/1 d'ex-
trait à saturation. Elle croît plus fortement avec la profondeur, ce 
qui traduit un phénomène de lessivage plus important. 
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Par la fréquence et le degré de recouvrement de Salsola soda 
et Suaeda splendens, ces deux groupements pourraient être consi-
dérés comme sous-associations du Suaedeto-Salsoletum sodae. 
Toutefois les principales caractéristiques de l'ordre des Salicor-
nietalia en sont absentes. Les conditions de salinité font la transi-
tion avec les prés salés appartenant typiquement à l'ordre des 
Juncetalia. Ce caractère, joint à l'absence des Salicornes, justifie, 
à notre avis, leur position en dehors des enganes. Nous en ferons 
deux associations nouvelles qui font la transition entre les enganes 
et les prés salés. Elles se différencient du Suaedeto-Salsoletum sodae 
avec qui elles ont des affinités floristiques, par l'absence des Sali-
cornes, le degré important de recouvrement, soit de Juncus subu-
latus (groupement à Juncus subulatus et Aeluropus littoralis) soit 
d'Aeluropus littoralis (groupement à Aeluropus littoralis). Nous 
proposons les noms de Juncetum subulati pour le premier et 
Salsoleto-Aeluropetum littoralis pour le second. 

2. — LES PRÉS SALÉS À SUBMERSION ACCIDENTELLE 
(annexe 3) 

2.1. GROUPEMENT A Agropyrum elongatum ET Juncus gerardi 
(5 relevés) 

Ce groupement appartient aux formations herbacées fermées. Il 
se caractérise à l'aide des groupes à Juncus gerardi (5), à Agro-
pyrum elongatum, à Aeluropus littoralis, à Bromus mollis (5 d 2), à 
Glyceria festucaeformis (d 2) et parmi les espèces indicatrices les 
plus fréquentes : Juncus maritimus et Limonium vulgare. 

Le drainage interne est mauvais. Bien que la nappe soit peu 
salée (moins de 10 g/1) et relativement profonde (80-120 cm), les 
caractéristiques physiques du sol (structure massive) favorisent les 
remontées salines, sous l'effet de l'évaporation. Dans les horizons 
situés entre 0 et 10 cm, on observe de 30 à 40 g/1 de sels solubles 
pour l'extrait à saturation et de 6 à 20 g/1 pour les horizons sous-
jacents. 

La diagnose floristique, aussi bien que les caractères écologi-
ques nous conduisent à assimiler ce groupement à la « sous-
association moins halophile à Agropyrum elongatum et Juncus 
maritimus » qu'évoquent BRAUN-BLANQUET et coll. (1952) dans leur 
description de YAgropyreto-Inuletum crithmoidis Br.Bl. S'il existe, 
par l'intermédiaire du groupe à Agropyrum elongatum qui rassem-
ble les caractéristiques d'association, une certaine parenté avec le 
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groupement à Salicornia fruticosa et Inula crithmoides précédem-
ment décrit, les autres caractéristiques du cortège floristique 
permettent de distinguer avec netteté ces deux unités. La première 
décrite est tout à fait à sa place parmi les enganes, la composition 
floristique qui caractérise la seconde est tout à fait en faveur d'un 
rattachement à l'ordre des Juncetalia et, par là-même, aux prés 
salés. 

2.2. GROUPEMENT A Juncus gerardi ET Plantago coronopus 
(3 relevés) 

Ce groupement appartient aux formations herbacées. Il se 
caractérise par la présence des groupes à Juncus gerardi (5), à 
Bromus mollis (5 d 2), à Glyceria festucaeformis (5 d 2), ainsi que 
par celle de Limonium vulgare. 

Le drainage interne est mauvais. En été, la nappe est entre 
80 et 120 cm de profondeur. Sa salinité est élevée (40 à 60 g/1), mais 
la structure du sol, souvent influencée par d'anciennes pratiques 
culturales, favorise le lessivage des sels. De ce fait, les horizons 
superficiels sont peu salés (moins de 10 g/1 dans l'extrait à 
saturation). La valeur de la salinité augmente progressivement avec 
la profondeur. 

Ce groupement possède par de nombreux caractères floris-
tiques des affinités avec le Junceto-Triglochinetum Br.Bl. s. ass. à 
Aeluropus littoralis et Statice limonium (BRAUN-BLANQUET et de 
RAMM, 1957). Quelques caractères l'en éloignent : l'absence de 
Triglochin maritimum, la moindre importance des espèces du 
groupe à Aeluropus littoralis, celle plus grande des espèces du 
groupe à Bromus mollis. Ces différences floristiques suggèrent un 
degré d'humidité et une salinité moins importante que la sous-
association, ce qui est conforme aux observations mésologiques que 
l'on possède sur les deux types de stations où elles se rencontrent. 
Il pourrait donc s'agir d'une nouvelle association. Un nombre plus 
important de relevés serait cependant nécessaire pour conclure. 

2.3. GROUPEMENT A Lotus decumbens ET Glyceria festucaeformis 
(9 relevés) 

Ce groupement appartient aux formations herbacées fermées. 
Il est défini à l'aide des groupes à Juncus gerardi (5), à Aeluropus 
littoralis, à Bromus mollis (5 d 2), à Glyceria festucaeformis (5 d 2) 

et des espèces indicatrices : Limonium vulgare, Atriplex hastata. 
Salsola soda. 
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Le drainage interne est mauvais. La salinité du sol est, en 
général, comprise entre 20 et 50 g/1. Dans un cas, cependant, nous 
avons observé une teneur de 70 g/1. Le gradient de salure croît avec 
la profondeur, ce qui tend à prouver l'existence d'un processus de 
lessivage, mais cette tendance n'est pas générale. 

Nous rattacherons ce groupement au Caricetum divisae Br.Bl. 
var. à Aeluropus littoralis et Statice limonium Br.Bl. et de RAMM 

(1957) dont il serait un faciès plus salé. 

2.4. GROUPEMENT A Lotus decumbens ET Carex divisa 
(4 relevés) 

Il appartient aux formations herbacées fermées. Ses caracté-
ristiques floristiques tiennent à la présence des groupes à Aeluropus 
littoralis, à Aster squamatus (5 d 3) et à Althaea officinalis. Quatre 
espèces indicatrices y sont particulièrement bien représentées : 
Juncus maritimus, Limonium vulgare, Atriplex hastata et Salsola 
soda. 

Le drainage interne est imparfait. En été, la nappe est proche 
de la surface : 40 à 60 cm. Sa salinité est d'environ 20-30 g/1. La 
salure du sol varie selon les stations de 0,4 à 4,5 %. Le maximum 
correspond à une teneur de 34 g/1 dans l'extrait à saturation pour 
une capacité en eau de 132 %. Le gradient de sel croît vers la 
surface, ce qui accrédite l'hypothèse d'un mouvement per ascensum 
des sels. Ce phénomène n'est pas étonnant, étant donné la faible 
profondeur de la nappe. 

D'après les diagnoses classiques, on est amené à rattacher ce 
groupement, comme le précédent, au Caricetum divisae Br.Bl. var. 
à Aeluropus littoralis et Statice limonium Br.Bl. et Cl. de RAMM 

(1957). Toutefois la présence du groupe écologique à Aster squa-
matus (d 3) nous incite à en faire une sous-variante plus sèche, ce 
que confirment les conditions de drainage interne. 

3. — LES PRÉS SALÉS SECS (annexe 4) 

3.1. GROUPEMENT A Trifolium maritimum ET Agropyrum acutum 
(8 relevés) 

Il appartient aux formations herbacées fermées. Sa physio-
nomie varie fortement au cours des saisons par suite de l'abondance 
des annuelles à développement printanier. 
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Nous le caractériserons par les groupes à Lotus decumbens 
(5 d 2), à Aster squamatus (5 d 3), à Bromus mollis (5) et le bon 
développement de Limonium vulgare. 

Le drainage externe est lent, le drainage interne bon à impar-
fait. Les stations ne sont qu'accidentellement submergées. En été, 
la nappe est à plus de 60 cm de profondeur. Sa salinité est très 
faible : moins de 10 g/1. Le sol est uniformément peu salé. 

Par ses caractéristiques physionomiques, floristiques et écolo-
giques, il est à rattacher à Y Agropyreto-Trifolietum maritimi Br.Bl. 

3.2. GROUPEMENT A Trifolium maritimum ET Alopecurus bulbosus 
(5 relevés) 

Ce groupement est très voisin du précédent. Floristiquement, 
il s'en distingue par l'absence du groupe à Aster squamatus et par 
la présence du groupe à Juncus gerardi (5). 

Les conditions hydriques sont similaires. La nappe phréatique 
est, en été, plus salée mais plus profonde. Ceci compense cela et la 
salinité du sol demeure peu élevée. 

Il convient de rattacher ce groupement à YAgropyreto-Trifo-
lietum maritimi et, très vraisemblablement, à ce que BRAUN-
BLANQUET et coll. (1952) considèrent comme « variante initiale à 
Hordeum maritimum ». 

3.3. LES GROUPEMENTS A Agropyrum acutum* 

Ils appartiennent aux formations herbacées fermées. Leur 
physionomie est déterminée par le recouvrement très important 
à!Agropyrum acutum (5 d 3). Le cortège floristique qui accompagne 
cette espèce est réduit. On peut cependant identifier plusieurs 
groupements, liés à la présence de certains groupes ou de certaines 
espèces caractéristiques. Ils occupent rarement de grandes surfaces. 
Très souvent, ils forment un liseré plus ou moins large au bord des 
canaux de drainage ou le long de talus. 

* En Camargue, MOLINIER et TALLON (1968) indiquent la présence A'Agro-
pyrum pycnanthum G.G., à l'exclusion A'Agropyrum acutum (DC.) Roem. et S. 
En Languedoc, et pour des groupements similaires, BRAUN-BLANQUET et coll. 
(1952) avaient adopté une attitude inverse, considérant d'ailleurs les deux 
taxons comme synonymes. En attendant que la systématique de ces deux 
espèces soit mieux précisée, nous ne ferons pas la distinction entre elles et 
nous les désignerons sous le vocable A'Agropyrum acutum. 
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3.3.1. Groupement à Agropyrum acutum et Obione portulacoides 
(6 relevés) 

Il se reconnaît à la présence du groupe à Bromus mollis (5 d 2) 
et de Limonium vulgare comme espèce indicatrice. 

Le drainage externe est lent, le drainage interne bon à moyen. 
Les stations ne sont jamais submergées. En été, la nappe est 
en-dessous de 80 cm. Sa salinité varie entre 20 et 85 g/1. Aux 
concentrations en sels les plus élevées correspond un plan d'eau 
profond. Le sol possède une structure bien développée, de type 
polyédrique ou grumeleuse, au moins dans les horizons super-
ficiels. Il s'ensuit que sa teneur en sel est relativement faible : 
moins de 20 g/1 dans l'extrait à saturation pour la surface, moins 
de 10 g/1 pour les horizons sous-jacents. 

3.3.2. Groupement à Agropyrum acutum et Juncus maritimus 
(6 relevés) 

Ce groupement présente de grandes ressemblances avec le 
précédent. Sa flore y est également pauvre. Deux particularités le 
caractérisent : le groupe à Althaea officinalis (5) remplace celui à 
Bromus mollis; Juncus maritimus y possède un recouvrement 
important. 

Le drainage externe et le drainage interne sont moyens. Ce 
type de station n'est jamais submergé. En été, la nappe est à 80 cm 
de profondeur ou plus. Sa salinité est d'environ 10-30 g/1. Dans les 
50 premiers cm du sol, la salinité est inférieure à 20 g/1 pour 
l'extrait à saturation. 

Pour l'un et l'autre de ces groupements, la tendance à la désa-
linisation du profil est peu nette. 

Le premier se rattache à ïAgropyreto-Trifolietum maritimi 
Br.Bl. dont il serait un faciès lié à l'extension à'Agropyrum acutum. 
Le deuxième présente une certaine parenté avec le Junceto-Iridetum 
spuriae agropyretosum Mol. et Tal. Cette association a été décrite, 
en Camargue, dans des stations plus humides et plus sableuses. On 
pourrait donc le considérer comme une nouvelle sous-association 
du Junceto-Iridetum spuriae Mol. et Tal. 

3.3.3. Groupement à Agropyrum acutum et Dorycnium gracile 
(6 relevés) 

Ce groupement, le troisième de la série, se différencie des deux 
précédents par la présence d'Agrostis maritima, Schoenus nigricans, 
Dorycnium gracile. On y rencontre des psammophytes, telles 
qu'Asparagus officinalis, Plantago crassifolia, Linum maritimum 
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Les conditions hydriques sont assez semblables à celles des 
groupements précédents, mais certaines stations peuvent être plus 
humides. La salinité du sol, en surface, est inférieure à 40 g/1 dans 
l'extrait à saturation. 

La position phytosociologique de ce groupement est ambiguë. 
Par certains aspects, tels que fréquence et recouvrement élevés de 
Dorycnium gracile et de Schoenus nigricans, il se rapproche du 
Schoeneto-Plantaginetum crassifoliae Br.Bl., mais la dominance 
A'Agropyrum acutum jointe au caractère sablo-limoneux du sol 
nous incite plutôt à le rapprocher du Junceto-Iridetum spuriae 
agropyretosum Mol. et Tal. qui a été récemment décrit en Camar-
gue. 

3.4. GROUPEMENT A Spartina versicolor 
(3 relevés) 

Ce groupement est dominé par la Spartine qui élimine la 
plupart des autres espèces. 

Le drainage externe est lent, le drainage interne bon. Cepen-
dant certaines stations sont très humides avec un drainage externe 
nul et un drainage interne très mauvais. En été, la profondeur de 
la nappe est comprise entre 60 et 120 cm. Sa salinité est inférieure 
à 40 g/1. En surface la salinité du sol est comprise entre 10 et 
50 g/1 pour l'extrait à saturation. 

Pour FLAHAULT et COMBRES (1894), du Grau du Roi à l'embou-
chure de l'Hérault, Spartina versicolor Fabre = S. patens (Ait.) 
Muhl. se rencontre dans les sables humectés d'eau douce. Le 
groupement que nous décrivons a une plus grande amplitude 
puisqu'on le trouve aussi bien sur des limons sableux. Il n'est pas 
impossible que l'espèce se soit étendue depuis le début du siècle, 
à la suite d'abandons de cultures ou de toute autre action de 
l'homme sur le milieu (feu, pâturage). 

La position phytosociologique de ce groupement est très 
discutée. BRAUN-BLANQUET et coll. (1952) en font une sous-asso-
ciation du Schoeneto-Plantaginetum crassifoliae. Après s'être ralliés 
à cette opinion, MOLINIER et TALLON (1965 et 1970) nuancent leur 
jugement et reconnaissent l'hétérogénéité de la sous-association 
qu'ils rattachent selon les cas au Juncion maritimi Br.Bl. ou au 
Plantaginion crassifoliae Br.Bl. 

Plus les observations s'accumulent, plus il apparaît difficile 
de définir un groupement à Spartina versicolor. Pour GÉHU (1973), 
cette définition est même impossible. Ceci n'a rien de paradoxal, 
compte tenu du comportement biologique de la Spartine. Sa large 
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amplitude écologicpue l'amène à occuper de nombreux biotopes. 
Les peuplements très denses qu'elle constitue éliminent la plupart 
des autres espèces que le milieu autoriserait. On pourrait envisager 
de considérer ces groupements comme des faciès d'autres phyto-
coenoses. Dans le cas qui nous préoccupe, un trop petit nombre de 
relevés, la densité de la Spartine et la pauvreté floristique ne nous 
permettent pas de décider à quel groupement le rattacher. Par 
contre, les caractéristiques écologiques (CORRE, 1977) nous auto-
risent à le laisser dans les prés salés secs, au voisinage du groupe-
ment à Agropyrum acutum et Dorycnium gracile. 

3.5. GROUPEMENT A Suaeda fruticosa 
(4 relevés) 

Il appartient aux formations complexes herbacées-ligneux bas, 
généralement ouvertes. 

Il se caractérise par la présence du groupe écologique à Bromus 
mollis (5 d 2) et par la présence de Suaeda fruticosa. 

Le drainage externe est lent, le drainage interne moyen. Les 
stations ne sont jamais submergées. En été, la nappe est à plus de 
160 cm de profondeur. Sa salinité est comprise entre 20 et 60 g/1. 
En raison de la profondeur du plan d'eau, elle n'intervient pas ou 
très peu sur la salinité du sol qui est très faible : moins de 10 g/1 
pour les horizons de surface, moins de 20 g/1 pour les horizons 
jusqu'à 70 cm. Le gradient de salinité est toujours croissant avec 
la profondeur. 

Ce groupement se rattache au Suaedetum fruticosae Br.Bl. 
dont la position phytosociologique est controversée. Mis par BRAUN-

BLANQUET et coll. (1952) dans la classe des Chenopodietea Br.Bl., il 
est rattaché en Camargue par MOLINIER et TALLON (1970) à la 
classe des Salicornietea Br.Bl. et Tx. 

En Languedoc, où ont été faits nos relevés et ceux cités par 
BRAUN-BLANQUET, le groupement se situe en limite des zones salées, 
soit au bord des chemins, soit à l'emplacement de jachères ancien-
nes. Il n'est donc pas étonnant d'y rencontrer, à la fois des rudérales 
et des espèces des milieux salés. Aussi, suivant que l'on mette 
l'accent sur le caractère nitrophile ou salin, peut-on hésiter à placer 
ce groupement dans l'une ou dans l'autre de ces classes. Nous lé 
rangerons dans les groupements salés, suivant en cela MOLINIER et 
TALLON (1970). La présence du groupe à Bromus mollis, où Obione 
portulacoides possède un recouvrement souvent élevé, nous conduil 
à penser qu'il y a de réelles affinités entre ce groupement et 
VObioneto-Suadetum fruticosae Mol. et Tal. Dans le cas présent, 
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il serait cependant plus justifié de le classer dans l'ordre des Junce-
talia, les espèces que nous considérons comme caractéristiques des 
Salicornietalia étant absentes. En Camargue, par contre, les obser-
vations faites par MOLINIER et TALLON et, en particulier, les analyses 
de sol établies par TALLON (1958), ne justifieraient pas la même 
attitude. 

La situation de ce groupement est tout à fait similaire à celle 
de VAgropyreto-Inuletum crithmoidis qu'il a fallu découper en deux 
unités, l'une se rangeant avec les enganes (Salicornietalia), l'autre 
avec les prés salés (Juncetalia). 

4. — LES PRAIRIES HUMIDES FAIBLEMENT SALÉES 
(annexe 5) 

Elles constituent, en l'absence d'accident de relief important, 
la limite, vers l'intérieur des terres, de la zone salée. Elles sont, la 
plupart du temps, fortement influencées par l'homme qui les 
exploite pour le pâturage, la fauche ou les remplace par des 
cultures. 

Nous ne les citons qu'à titre de comparaison, car elles se 
trouvent, le plus souvent, hors de la limite de notre sujet. Les 
renseignements écologiques sur les espèces qu'elles renferment 
sont encore fragmentaires. Une étude plus approfondie révélera, à 
n'en point douter, une plus grande diversité de groupes écologiques. 

4.1. GROUPEMENT A Sonchus maritimus ET Juncus obtusiflorus 
(1 relevé) 

Il appartient aux formations herbacées fermées. On y trouve 
le groupe écologique à Althaea officinalis (5 b). 

Ce groupement est peu fréquent. Nous l'avons rencontré sur 
« sol hydromorphe minéral, à gley peu profond, présentant une 
texture fine et des niveaux organiques tourbeux ou de tourbe en 
profondeur»*. Le drainage externe est lent, le drainage interne 
moyen. Les submersions sont accidentelles. Dans la station que 
nous avons étudiée, la nappe se trouvait en été à 90 cm de profon-
deur avec une salinité inférieure à 1 g/1. La salinité du sol était, 

* Dans ce paragraphe et les suivants, nous avons utilisé les renseignements 
pédologiques fournis par la carte des sols levée par la C.N.A.R.B.R.L., sur la 
rive nord de l'étang de Mauguio. Nous les citons entre guillemets. 
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en surface, de 10 g/1 pour l'extrait à saturation (environ 1 %) et 
de 1,5 g/1 (environ 0,1 %) entre 25 et 60 cm. Il y a donc un gradient 
décroissant avec la profondeur, ce qui traduit un phénomène de 
salinisation, au moins en été. 

En raison de l'abondance de Juncus obtusiflorus et de Sonchus 
maritimus, nous le rattacherons au Junceto-Galietum Br.Bl. Lorsque 
la salure est encore plus faible, ce groupement cède la place au 
Molinietum mediterraneum Br.Bl. étudié par ZITTI (1938). 

4.2. GROUPEMENT A Brachypodium phoenicoides ET Plantago lan-
ceolata 
(2 relevés) 

Le groupe à Lotus decumbens (5 d 3) nous renseigne sur son 
écologie. Ce type de groupement se rencontre dans des milieux 
relativement secs. A titre indicatif nous en donnons deux relevés. 
L'un (n° 157, annexe 5) a été effectué sur « sol hydromorphe 
minéral noir d'alluvions préanthropogènes, présentant une texture 
fine et des éléments grossiers en profondeur », l'autre (n° 66, 

annexe 5) sur « sol brun calcaire d'accumulation calcaire de sol 
fersialitique fortement tronqué », avec une croûte dure près de la 
surface. Pour l'un comme pour l'autre, le drainage externe est 
lent, le drainage interne imparfait. Ces stations ne subissent appa-
remment pas de submersion. En mai, la nappe est à 65 cm de pro-
fondeur sous le relevé 157. Sa salinité est de 0,7 g/1. Sous le relevé 
66, la croûte beaucoup trop dure, ne nous a pas permis d'atteindre 
la nappe. Dans les deux stations la salinité du sol est faible : au 
printemps, de 2 à 12 g/1 (environ 0,1 à 0,5 %) en surface, 1 à 2 g/1 

(environ 0,08 %) entre 20 et 40 cm. L'existence de ce groupement 
n'est donc pas incompatible avec un processus de salinisation. 

Nous le rattacherons à la classe des Thero-Brachypodietea Br. 
Bl. Il est difficile d'être plus précis, aucun de ces relevés n'étant 
assez caractéristique pour être affecté à une association déjà décrite. 
Lorsque la salinité est plus élevée, il est remplacé par les groupe-
ments à Agropyrum acutum. 

4.3. GOUPEMENT A Gandinia fragilis 
(7 relevés) 

Il fait partie des formations herbacées fermées. Son optimum 
de développement se situe au printemps, époque à laquelle nous 
avons fait les relevés. Les groupes à Gaudinia fragilis (5 d 3) et à 
Lotus decumbens (d 2) permettent de le caractériser. 
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On le rencontre sur « sol hydromorphe minéral à gley peu 
profond ou sur sol légèrement brunifié d'apport alluvial, non ou 
très légèrement salé, avec une très forte exohydromorphie ». Le 
drainage externe est lent, le drainage interne imparfait. Les stations 
ne sont pas soumises à submersion. Au printemps, la nappe se 
situe entre 50 et 75 cm de profondeur, avec une salinité comprise 
entre 0,7 et 2 g/1. La salinité du sol est de 3,1 à 5,7 g/1 dans l'hori-
zon superficiel, de 1,5 à 3 g/1 entre 20 et 70 cm de profondeur. 

Nous rattacherons ce groupement au Gaudinieto-Arrhenathe-
retum Br. Bl. s. ass. à Festuca rubra Soroceanu, dont on retrouve 
la plupart des caractéristiques. Il présente des variantes qui font 
la transition avec le Brachypodietum phoenicoidis Br. Bl. En Rous-
sillon, DUBUIS et SIMONNEAU (1968) décrivent un groupement à 
Gaudinia fragilis (40 % des espèces sont communes). On y retrouve, 
en particulier, la plupart des espèces du groupe à Gaudinia fragilis 
et une partie de celles du groupe à Lotus decumbens. Il s'en écarte 
cependant par un plus grand nombre d'espèces indiquant un 
milieu relativement salé, ce que confirment les résultats d'analyse. 

5. — LES ROSELIÈRES (annexe 6) 

Les roselières correspondent à des types de végétation carac-
térisant des conditions de salinité plus faibles que celles qui régnent 
dans les enganes. On peut y distinguer deux séquences de végéta-
tion. La première, faiblement salée, conduit par assèchement aux 
« prairies humides, faiblement salées ». Elle est représentée selon 
un gradient d'humidité décroissant par : 

— le groupement à Phragmites communis et Scirpus 
tabernaemontani; 

— le groupement à Phragmites communis et Sonchus 
maritimus. 

La deuxième, plus nettemnt salée, conduit aux « prés salés 
à submersion périodique». Toujours selon un degré d'humidité 
décroissante, trois groupements peuvent y être reconnus qui sont 
dans l'ordre : 

— le groupement à Phragmites communis et Scirpus 
maritimus ; 

— le groupement à Phragmites communis et Aster 
tripolium ; 

— le groupement à Oenanthe fistulosa et Polypogon 
maritimus. 

Ces différents groupements appartiennent aux formations her-
bacées fermées. 
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5.1. GROUPEMENT A Phragmites communis ET Sonchus maritimus 
(5 relevés) 

Il se caractérise par le groupe écologique à Oenanthe fistulosa 
et celui à Althaea officinalis (5 b). 

Les sols, de type « hydromorphe minéral », ont une texture très 
fine avec parfois des niveaux tourbeux. Le drainage externe est 
nul, le drainage interne mauvais. La submersion dure plus de 
6 mois par an. En été, la nappe se situe entre 70 cm et plus de 2 m. 
Sa salinité est comprise entre 4 et 10 g/1. Elle est plus faible en 
profondeur : 1 à 4 g/1. Le tassement du sol, consécutif au sur-
pâturage, facilite, dans ces sols de texture fine, l'ascension et 
l'accumulation des sels et il nous a été donné d'observer, sous 
ces conditions une valeur de 50 g/1 en surface. 

Ce groupement est assez proche des associations de l'alliance 
du Magnocaricion elatae (W. Koch) Br. Bl. et en particulier du 
Caricetum elatae W. Koch. Il n'est pas très homogène et présente 
un faciès à Agrostis maritima qui semble correspondre à de meil-
leures conditions de drainage. 

5.2. GROUPEMENT A Phragmites communis ET Sirpus tabernaemon-
tani 
(5 relevés) 

Pauvre en espèces, il se caractérise par le groupe à Phragmites 
communis (4 a 1) et celui à Oenanthe fistulosa (4 ;i 1 Scirpus taber-
naemontani et Potamogeton fluitans jouent é-.il<nient un rôle 
important dans la composition floristique du groupement. 

Les sols qui caractérisent ces stations sont de type « hydro-
morphe minéral à gley peu profond, sur alluvions palustres très 
fines ». Le drainage externe est nul, le drainage interne très mau-
vais. La submersion dépasse 6 mois par an. En été, la nappe est 
à moins de 60 cm de profondeur. Sa salinité est de moins de 10 g/1. 
La salinité du sol est inférieure, durant l'été, à 15 g/1 d'extrait à 
saturation, pour la surface et à 10 g/1 pour l'horizon 10-50 cm. 

Bien que nous n'ayons pas rencontré Scirpus pungens, ce 
groupement présente de grandes affinités avec le Scirpetum mari-
timi littoralis s. ass. à Scirpus pungens. 

5.3. GROUPEMENT A Oenanthe fistulosa ET Polypogon maritimus 
(9 relevés) 

Trois groupes écologiques le caractérisent : à Oenanthe fistu-
iosa (4 a 1), à Phragmites communis (4 a 1) et à Aeluropus littoralis 
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(a 2). Leur importance, exprimée par le recouvrement des espèces 
qui les constituent, est très inégale. Des trois, le groupe à Aeluropus 
littoralis est le mieux représenté. Parmi les espèces indicatrices 
les plus fréquentes, nous citerons Limonium vulgare. 

Le sol est de type « salin ou hydromorphe minéral à gley peu 
profond, sur alluvions fluviatiles, fluvio-palustres ou palustres à 
texture fine ou très fine avec parfois des horizons organiques. 
L'exohydromorphie est toujours très forte ». Le drainage externe 
est nul, le drainage interne mauvais. La submersion est périodique, 
mais inférieure à 6 mois. En été, la nappe est entre 85 et 130 cm. 
Sa salinité varie de 30 à 45 g/1. Celle du sol est comprise entre 
10 et 55 g/1 pour l'extrait à saturation dans l'horizon de surface 
et à peu près entre les mêmes limites pour l'horizon 10-50 cm. 

Ce groupement se rattache au Junceto-Triglochinetum mari-
timi. La présence simultanée de « caractéristiques » des Salicornieta 
(espèces du groupe à Aeluropus littoralis) et des Phragmitetea 
(Pragmites communis et Oenanthe fistulosa) soulignent son carac-
tère de transition entre les prés salés et les roselières. 

5.4. GROUPEMENT A Phragmites communis ET Aster tripolium 
(8 relevés) 

Par l'importance du groupe à Phragmites communis (4 a 1) qui 
détermine sa physionomie, ce groupement présente des affinités 
avec celui à Phragmites communis et Scirpus tabernaemontani. 
Par la présence du groupe à Aeluropus littoralis (a 2), il se rappro-
che du groupement à Oenanthe fistulosa et Polypogon maritimus. 
Comme eux, il possède également le groupement à Oenanthe 
fistulosa. 

Ses caractères écologiques permettent de comprendre cette 
double affinité floristique. 

Les sols sont du type « hydromorphe minéral à gley peu 
profond, sur alluvions fluvio-palustres ou palustres très fines 
présentant une très forte exohydromorphie ». Le drainage externe 
est nul, le drainage interne mauvais à très mauvais. La submersion 
est supérieure à 6 mois. En été, la nappe se situe entre 75 et 130 cm 
de profondeur. Sa salinité varie, selon les stations, de 20 à 40 g/1. 
Celle du sol, pour l'horizon de surface, est comprise entre 8 et 
15 g/1 dans l'extrait de saturation, de 5 à 20 g/1 pour les horizons 
sous-jacents. 

L'engorgement du sol, très marqué, bien que la nappe soit 
relativement profonde en été, est favorable au groupe à Phragmites 
communis, d'où l'affinité avec le groupement à Phragmites com-
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munis et Scirpus tabernaemontani. Les caractères de salinité et 
l'enfoncement estival de la nappe facilitent le développement des 
espèces du groupe à Aeluropus littoralis, ce qui rapproche ce 
groupement de celui à Oenanthe fistulosa et Polypogon maritimus. 

Du point de vue phytosociologique, ce groupement se rattache 
au Scirpetum maritimi littoralis Br. Bl. dont il serait une sous-
association plus sèche à Aeluropus littoralis. 

5.5. GROUPEMENT A Phragmites ET Scirpus maritimus 
(7 relevés) 

Ce groupement se caractérise par le groupe écologique à 
Phragmites communis (4 a 1). 

On le trouve sur des « sols hydromorphes minéraux à gley peu 
profond, constitués à partir d'alluvions palustres très fines pré-
sentant très souvent des horizons tourbeux. L'exohydromorphie y 
est très forte ». Le drainage externe est nul, le drainage interne 
très mauvais. La submersion dure plus de 6 mois par an En été, 
la nappe se localise entre 30 et 85 cm de profondeur. Sa salinité 
varie de 25 à 55 g/1. La salinité du sol est comprise entre 23 et 
83 g/1 dans l'extrait à saturation des horizons superficiels. Pour les 
horizons sous-jacents, elle varie de 9 à 25 g/1. Le gradient de plus 
forte salinité est orienté vers la surface, ce qui n'est pas étonnant 
en raison de la faible profondeur de la nappe en été et de sa teneur 
en sels relativement élevée. 

Bien que les conditions de salinité soient compatibles avec le 
groupe à Aeluropus littoralis, il est éliminé par la persistance de 
la nappe, à proximité de la surface. La présence, quasi exclusive, 
de Phragmites communis et de Scirpus maritimus, nous conduit à 
rattacher ce groupement au Scirpetum maritimi littoralis, s. ass. 
à Phragmites isiacus Br. Bl. 

Dans ce groupement, on distingue des faciès, voire des sous-
associations (MOLINIER et TALLON, 1970), selon le degré de recou-
vrement de l'une ou de l'autre de ces espèces. Leur signification 
écologique est parfois ambiguë. Phragmites communis supporte 
une hauteur d'eau de submersion plus grande (SIMONNEAU, 1966) 
que le Scirpe. Scirpus maritimus supporte des salinités plus élevées. 
En fait, on rencontre des faciès à Scirpus maritimus dominant, 
bien que la salinité soit relativement faible. Ils sont alors liés à 
la disparition du roseau par pâturage. 

A ce groupement, nous rattacherons des peuplements purs de 
Juncus maritimus. Bien que cette espèce soit habituellement peu 
fréquente dans ce type de biotope, elle peut y prendre une extension 



PRÉS SALÉS ET ROSELIÈRES DU LITTORAL LANGUEDOCIEN 139 

considérable sous l'action de l'homme. Le tracé géométrique de 
certaines stations, occupées exclusivement par ce jonc, nous en a 
convaincu. 

CONCLUSION 

Comme pour les « enganes » étudiées précédemment (CORRE, 

1977), il est possible d'établir une correspondance entre asso-
ciations végétales définies selon la méthode sigmatiste et celle qui 
utilise les groupes écologiques. Ceci souligne la compatibilité qui 
existe entre les deux approches. 

Les groupes écologiques nous ont offert l'avantage d'une vision 
très analytique et très nuancée du rôle des principaux facteurs du 
milieu dans la caractérisation et l'individualisation des groupements. 
Ils nous ont donné de nouveaux arguments pour discuter des affi-
nités entre associations, ce qui nous a amené à reconsidérer le 
classement de certaines d'entre elles. Les différences écologiques 
étant parfois plus marquées que les différences floristiques, ce qui 
est peu étonnant dans un contexte floristique aussi pauvre et un 
milieu aussi contraignant que celui de ces régions lagunaires, il 
nous a parfois été possible de souligner l'individualité de certaines 
unités de végétation considérées autrefois comme de simples sous-
associations, voire seulement des faciès. 

RÉSUMÉ 

Dans un travail précédent nous avons décrit les caractères du 
milieu dans les marais salés du Languedoc et de Camargue, puis 
nous avons défini des « groupes écologiques ». L'utilisation de ces 
groupes permet, comme nous l'avons fait pour la végétation dominée 
par les Salicornes, de donner une nouvelle définition des associa-
tions et de préciser leurs caractéristiques écologiques. 
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ANNEXE 1. — Signification des « écailles » de salinité et de conditions 
hydriques. 

Salinité 

Ecaille 1 : Hx* > 90 g/1, H3* > 50 g/1 
Ecaille 2 : Hj compris entre 70 et 90 g/1, H2 compris entre 30 et 50 g/1 
Ecaille 3 : Hj compris entre 40 et 70 g/1, H2 compris entre 40 et 50 g/1 
Ecaille 4 : Hx compris entre 40 et 70 g/1, H., compris entre 20 et 40 g/1 
Ecaille 5 : Hj compris entre 10 et 40 g/1, H2 compris entre 10 et 20 g/1 
Ecaille 6 : Hj et H, < 10 g/1. 

Conditions hydriques 

Ecaille a : Drainage externe (D.e.) nul 
Drainage interne (D.i.) très mauvais 
submersion (Sub.) périodique, > 6 mois/an. 

a.l. Ces conditions correspondent à l'optimum des espèces; 
a.2. Les espèces ont un optimum pour un drainage interne mauvais; 
a.3. L'optimum se situe à la fois pour un drainage interne mauvais 

et une submersion périodique < 6 mois/an; 
a.4. Les espèces ont leur optimum pour des conditions hydriques 

moins sévères (D.e. lent, D.i. mauvais, submersion < 6 mois/an). 
Ecaille b : D.e. nul, D.i. mauvais, Sub. périodique, > 6 mois/an. 
Ecaille c : D.e. nul, D.i. mauvais, Sub. périodique, < 6 mois/an. 
Ecaille d : D.e. lent, D.i. mauvais, Sub. périodique, < 6 mois/an. 

d.i. Ces conditions correspondent à l'optimum des espèces; 
d.2. Les espèces sont plus fréquentes dans les stations où la submer-

sion n'est qu'accidentelle; 
d.3. Les espèces sont plus fréquentes lorsque le drainage interne est 

meilleur (du type imparfait) et la submersion accidentelle. 

*HX = horizon superficiel du sol; H2 = horizon compris entre 30 et 70 cm 
de profondeur. Les salinités sont mesurées dans l'extrait à saturation. 
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ANNEXE 2. — Prés salés à submersion périodique. 

Groupe à Aeluropus UttoraUs 
Polypogon maritimus 
Aster tripoUum 
Aeluropus littoralis 

Espèces indicatrices 
Juncus maritimus 
Limonium vu Igore 
Atripiex hast a ta 
Salsola soda 
Suaeda splendens 
Juncus subulatus 
Arthrocnemum glaucum 

Transgressives de groupes 
Alisma ranunculoides 
Phragmites communis 
Scirpus maritimus 
Daucus carota 
Lactuca scariola 
Agropyrum acutum 
Alopecurus bulbosus 
Bupleurum tenuissimum 
Salicornia fruticosa 
Suaeda maritima 
Glyceria festucaeformis 
Picris hieracioides 

Divers 
Cyanophycées 

Groupement à Juncus subulatus 
et Aeluropus littoralis 

85 136 281 282 

/90 

1/x 

l/x 

1/x 
1/x 
1/x 

/100 

3/1 

3/1 

3/95 

1/x 

/100 

1/x 

2/x 
4/5 
3/x 

/95 

3/x 
|5/30| 
2/2 

|5/50| 
1/x 

2/x 

128 

4/10 
/504/40 

2/10 

2/x 

2/x 

8 220 

/50 

,'99 

2/x 
2/x 
3/5 

4/50 
2/x 
195 

1/x 

1/x 

/100 

14 
Groupement à Aeluropus littoralis 

5/9S 
|2/x 
3/5 

U/2 
km 

3/x 

1/x 

130 

3/1 

/60 
3/5 
3/x 

14/303/1 

1/x 

2/x 
2/x 
5/851 

1/x 

36 

B/S 
1/x 
5/75 

;3/5 

;4/10| 
3/1 

59 

ms 

5/6W5/405/10 

1/x 

18 1291 

4/5 4/10 

1/x 
13/2 

5/302/x 

Accidentelles : Lithospermum arvense (R36-l/x) ; Myosurus miniums (R36-l/x) ; Rammculus aquatilis 
(R59-l/x) 



ANNEXE 3. Hrcs salés à submersion accidentelle. 

15 16 17 18 

Groupement à Groupement à Groupement à Lotus decumbens Groupement i LOTUS decumbens 
Agropyrum etongatum Juncus gerardi et et Glyceria festucaeformis et Carex divisa 

et Juncus gerardi Plantago vronop 
NM des relevés 70 63 72 80 149 47 49 50 

a 
50 
b 

0 0 
b 

103 a 2 
a 

2 
b 

148 117 38 10 5 39 14 11 15 
a 

15 
b 

Groupe à Juncus gerardi 
Juncus gerardi 
Al ope eu ru s bulbosus 
Bupleumm tenuissitnum 

4/10 

2/x 1/x 

2/x 
3/1 
1/x 

4/5 

4/5 

4/5 
3/x 
3/x 

5/50 
3/x 
4/5 

1/x 4/5 
3/x 
2/x 

1/x 1/x 
2/x 

4/10 
4/60 

1/x 4/10 
3/1 

1/x 
4/15 3/5 

Groupe à Agropyrum etongatum 
Agropyrum etongatum 
Inula crtihmoides 
Lepturus fUiformis 
Trigtochin barretieri 

4/40 
3/2 
3/1 

4/25 
1/x 
3/5 
3/x 

4/15 
1/x 
5/75 
3/x 

/60 

3/x 

/90 

2/5 

Groupe à Aeluropus littoralis 
Polypogon maritimum 
Aster tripoUum 
Aeluropus littoralis 

1/x 
1/x 
3/x 2/x 

1/x 2/x 
3/10 
3/15 

3/x 
1/x 
h 1/x 

1/x 
2/x 1/x 5/95 

2/x 
2/x 

3/5 

5/100 
1/x 

1/x 
3/5 

4/1 
3/5 
«S 

2/x 
2/x 
3/5 

3/10 
2/x 
3/10 

3/15 2/x 
2/x 

2/x 
1/x 
2/x 
1/x 

3/x 
2/x 

2/x 
2/x 

Groupe à Bromus mollis 
Bromus mollis 
Plantago coronopus 
Obtone portulacoides 2/x 

2/1 
2/x 

3/1 
3/1 1/x 

3/5 

2/x 
5/60 
3/15 

4/25 
3/10 

5/50 
1/x 

1/x 
3/5 
2/5 

5/80 3/x 5/80 
1/x 

1/x 
5/20 

1/x 5/10 
1/x 
1/x 

2/x 
4/25 3/10 3/5 

Groupe & Glyceria festucae-
formls 
Hordeum maritimum 
Glyceria festucaeformis 

2/x 
3/x 

1/x 
2/x 3/5 3/2 

3/1 
1/x 

2/x 1/x 
4/50 

5/40 
4/5 4/15 1/x 

1/x 
2/x 

4/5 
4/25 

4/10 
2/x 

5/80 
4/10 

1/x 
3/60 

5/60 
4/10 

3/5 
2/x 

3/10 
3/10 

Groupe à Aster squamatus 
Inula vhcosa 
Lactuca scarioio 
Agropyrum aattum 
Aster squamatus 

1/x 
1/x 3/5 2/x 

2/x 2/1 

1/x 

1/x 
3/5 2/x 

1/x 
2/x 
3/x 

2/x 
4/10 
2/x 

Groupe à Althaea offklnaUs 
Althaea offlcmalis 
Sonchus maritimus 

2/x 
3/1 

2/x 
2/2 

2/x 1/x 

Espèces indicatrices 
Juncus maritimus 
Lunonhtm vulgare 
A triplex hast ai a 
Salsola soda 
Suaeda splendens 
Juncus subulatus 

4/25 
4/50 

5/60 
4/10 
1/x 

4/10 

2/x 

3/5 
4/50 4/10 3/25 4/35 4/5 4/15 2/5 

3/« 

2/x 

1/x 

1/x 
1/x 
1/x 

4/20 2/x 
1/x 
2/x 

1/x 
1/x 1/x 

1/x 
3/2 
no 

5/60 
3/2 

1/x 

4/80 
2/x 
2/x 

4/40 

5/60 
4/20 
4/25 
/x 

3/5 

2/2 
5/60 
2/10 
4/40 
3/20 

5/70 
1/x 

5/80 
3/5 
2/x 

1/x 
Transgressives de groupes 

Phragmites communis 
Picris hleracioldes 
Sonchus asper 
Picris tchtoldes 

Lotus decumbens 
Trifouum maritimum 
Gatium palustre 
Scirpus maritimus 
Sallcornla fruticosa 
Suaeda maritime 
SaUcomia herbacea 

2/x 

1/x 

1/x 

1/x 

1/5 
3/2 
2/1 

2/x 

1/x 

2/x 
2/x 

2/x 

1/x 
1/x 

5/100 4/25 
2/x 

1/x 

3/10 

1/x 

1/x 

1/x 

1/x 

2/x 2/5 

1/x 

2/x 

1/x 

4/10 

1/x 
2/x 

1/x 
4/10 3/5 

Caractéristiques phytosociologiques 
n'appartenant pas à des groupes 

Spergularia margbtaia 
Orchis pahtstris 
Ranuncuhts sardous 
Erigeron canadense 
Medkago hlspida 
Carex divisa 
MeUlotus parvlfjora 

1/x 1/x 

2/x 2/x 

1/x 

/x 1/x 

1/x 

2/x 

1/x 

2/x 2/x 2/x 

Divers 
Tetragonotobus siliquosus 
Erythraea splcata 
Homulea ramifiant 
Erythraea centaurium 
Lactuca sattgna 
Polygonum avkulare 
Plantago major 
Lolkim tenue 
Sonchus oleraceus 
Rumex crispas 

1/x 

1/x 

2/x 
4/25 
2/x 

1/x 
1/x 

1/x 
1/x 

1/x 

I/x 

3/5 

1/x 

1/x 

2/x 

2/x 
2/x 
2/x 

3/x 

3/10 

2/x 

1/x 

1/x 
1/x 

1/x 

1/x 

Accidentelles 
Album vineak (R72 - 1/x) PuUcarla sicula (R38 - 1/x) Trifoltum rtsupinatum (R2b - 1/x) 
Juncus bufomus (R72 - 1/x) Bellls armua (RIO - 2/x) Saglna maritima (R49 - 2/x) 
MeUlotus sulcata (R72 - 4/40) Cyanophycées (ROa - /x) Trifouum campestrt (RIO - 2/x) 
Inula britannica (Rll - 1/x) Mat ricana Inodom ssp maritima (ROb - 1/x) 



ANNEXE 4. — Prés salés secs. 
19 20 

Groupement à Trifoltum maritimum Groupement à Trifouum maritimum 
et Agropyrum acutum et Alopecums bulbosus 

N° des relevés 9 104 73 16 24 
a 

24 
b 

40 48 51 17 1 
a 

1 
b 

110 113 34 

Groupe à Lotus decumbens 
Picris echtoldes 
Daucus carota 
Lotus decumbens 
Trifouum maritimum 
Cynodon dactylon 

4/10 
4/20 
2/10 
2/x 
3/20 

4/10 
3/x 

4/50 

3/5 
2/x 
2/1 
4/40 

4/20 
3/5 

4/10 

3/2 
3/2 
3/x 

2/x 
2/x 

4/10 
5/30 
2/x 
3/1 

1/x 
3/5 
3/x 
2/x 

2/x 
5/10 
3/x 

1/x 

4/10 

1/x 
2/2 
2/3 

5/100 
4/3 

1/x 

2/2 4/40 

3/x 
3/x 

Groupe à Aster squamatus 
Inula viscosa 
Lactuca scariola 
Agropyrum acutum 
Aster squamatus 

2/x 

3/x 4/60 4/5 

4/30 

2/x 
3/5 

2/x 

5/75 5/90 

5/60 

3/x 
1/x 

1/1 
1/x 

5/100 

2/x 
1/x 
5/90 3/5 1/x 4/10 

2/x 
Groupe à Althaea officinalis 

Althaea officinalis 
Sonchus maritimus 

1/2 
1/x 

1/x 
2/1 

Groupe à Juncus gerardi 
Juncus gerardi 
Alopecums bulbosus 
Bupleurum tenuissimum 

2/x 
3/x 

3/x 2/x 3/x 
2/x 

3/x 
3/x 3/2 

4/10 

3/5 
4/30 
2/x 4/5 

Groupe à Bromus mollis 
Bromus molus 
Plantago coronopus 
Obione portulacoides 

2/10 2/x 
5/20 
4/5 3/5 

3/1 
4/15 
2/x 

3/1 
2/x 
2/x 

4/10 
1/x 
3/x 
1/x 

2/x 
4/5 
5/85 

3/x 
5/65 
1/x 

2/1 
4/20 

1/x 
4/95 
2/5 

2/x 
2/x 
4/95 

5/80 

Espèces indicatrices 
Agrostis maritima 
Juncus maritimus 
Limonhim vulgare 
Atrlplex hastata 
Salsola soda 
Salicornia radirons 

4/30 

4/50 

2/x 

4/10 

3/5 

2/x 

3/2 4/10 2/x 

1/x 

4/40 5/50 3/5 2/x 2/5 

1/x 

2/x 4/10 

Transgressives de groupes 
Holcus lanatus 
Galktm palustre 
Verbena officinalis 
Dactyas glomerata 
Picris hieracioides 
Plantago lanceolata 
Vicia angusttfoUa 
Gaudbua fragilis 
Linum angustifohum 
Ranuncuhis bulbosus 
Géranium disse cm m 
Triglochin barrelieri 
Glyceria festucaeformis 
Hordeum maritimum 
Potypogon maritimus 
Aster tripoUum 
Aeluropus littoralis 
Salicornia frutlcosa 
Oenanthe flstulosa 
Scirpus maritimus 
Phragmites communis 
Agropyrum etongatum 
Inula crithmoides 

1/x 

3/10 

2/x 

1/x 

1/x 

1/x 
3/1 
5/25 
1/x 
1/x 
1/x 

2/x 
1/x 

3/5 

1/x 

2/x 

4/5 
3/10 
4/10 

2/x 
1/x 
2/x 

1/x 

1/x 
1/x 

3/2 3/x 

1/x 

1/x 

4/2 3/2 1/x 

Caractéristiques phytosociologiques 
n'appartenant pas à des groupes 

Dorycnhtm gracile 
Plantago crassifolia 
Juncus acutus 
Linum maritimum 
Chlora tmperfohnta 
Limonhim virgatum 
Tetragonotobus siliquosus 
Ranuncuhis sardous 
Erigeron canadense 
Medicago hispida 
Kœleria phleoides 
Artemisia gattica 
Meltiotus parviflora 
Medicago scuteUata 
Scorzonera laciniata 
Sonchus asper 
Suaeda fruticosa 
Scleropoa rigida 

4/10 

S/70 
1/x 

3/5 
1/x 

3/1 

2/x 

2/x 

4/10 
2/x 

1/x 

2/x 

Divers 
Convohmhis sephtm 
Poe pratensis 
Trifouum resupinatum 
Bromus madritensis 
Torilis nodosa 
Crépis taraxifoUa 
Erythaera centaurbtm 
Mousses 
Schoenus nigricans 
Sparttna versicolor 
Oenanthe lachenalii 
Asparagus officinalis 

1/x 
3/1 
3/1 1/x 2/1 

4/10 3/20 



ANNEXE 4 (suite). 

22 23 
Groupement à Agropyrum acutum Groupement à Agropyrum acutum 

et Obione portutacoides et Juncus maritimus 

79 23 
b 

23 
c 

77 7 112 180 86 91 35 53 20 146 

4/35 

1/x 1/x 

2/x 

1/x 
1/x 

2/x 
1/x 
1/1 

5/100 5/20 3/5 5/100 5/100 /100 /100 5/90 5/100 2/x 4/10 
2/x 

5/60 
1/x 

1/x 
3/x 

2/x 2/x 2/x 
3/2 

2/25 
4/5 

1/1 
1/x 

1/x 

1/x 

2/x 

4/2 
3/5 
2/x 

5/70 
2/x 1/x 

1/x 
4/60 4/40 

1/x 
2/x 

3/5 3/5 2/x 2/1 

2/1 

4/40 2/x 
4/10 
3/20 
1/x 

5/25 
4/50 

5/90 
2/5 

1/x 

5/80 
3/x 

5/40 
2/x 

/60 

3/1 

1/1 
3/5 

1/x 

1/x 
1/x 

3/x 

1/x 1/x 
1/1 

1/x 

1/x 

2/x 

1/x 

3/x 

1/x 

2/x 

1/x 

1/x 

3/10 
2/x /15 

Groupement à Agropyrum acutum 

et Dorycnium gracile 

204 I 216 i 218 I 217 I 212 I 223 

1/x 

3/5 /100 1/x 

3/x 

4/75 

1/x 

2/5 

3/5 

;!00 

3/5 

2/x 

/90 
2/x 
1/x 

/25 

1/x 

2/x 

2/x 

4/95 

/100 

1/x 

2/x 

4/50 

/x 
1/x 

3/5 

1/x 
1/x 

1/x 

1/x 

4/50 

1/x 



ANNEXE 4 fsuite). 

Groupement à Groupement à 
Spartina verstcolor Suaeda fruticosa 

N° des relevés 222 214 208 120 124 125 118 

Groupe à Lotus decumbens 
Picris echloides 
Daucus carota 
Lotus decumbens 
Trifouum maritimum 
Cynodon dactylon 

Groupe à Aster squamatus 
Inula viscosa 
Lactuca scariola 
Agropyrum acutum 
Aster squamatus 

Groupe à Althaea officinalis 
Althaea officinalis 
Sonchus maritimus 

1/x 

1/x 

1/x 

1/x 

3/S 

Accidentelles : 
Anthémis altissima (R104-l/x) 
BelUs perennis (RI7-4/15) 
Carex vutpina (Rlb-l/x) 
Epdobhtm tetragonum (R104-l/x) 
Gatium erectum (R146- /x) 
Lactuca saligna (RlQ4-3/x) 
Matricaria chamomilla (R17-2/x) 
Rumex crispus (R17-l/x, R124-l/x) 
Scleropoa rigida <R180-l/x) 

Groupe à Juncus gerardi 
Juncus gerardi 
Alopecums bulbosus 
Bupleurum tenuissbnum 

Groupe à Bromus mollis 
Bromus mollis 
Plantago coronopus 
Obione portulacoldes 

Atriplex littoralis (R104-l/x) 

1/x 
1/10 

S/60 
3/x 

/100 

5/10 

195 

Brachypodium phoenlcoldes (R180-l/x) 
Cerastium glomeratum (RI 10-1/x) 
Erythraea maritima (R223-l/x) 
Géranium pusilhtm (R17-2/x) 
Lagoseris sancta (R17-2/x) 
Medicago lupuhna (R34-l/x) 
Sagina maritima (R51-2/x) 
Tordis helvetica <R14fJ-l/x) 

Espèces indicatrices 
Agrostts maritima 
Juncus maritimus 
Limonium vulgare 
Atriplex hastata 
Salsola soda 
Salicornia radicans 

1/x 
no 

1/x 
IS 

2/x 1/x 

1/x 

1/x 

Transgressives de groupes 
Holcus lanatus 
GaUum palustre 
Verbena officinalis 
Dactylis glomerata 
Picris hieradoides 
Plantago lanceolata 
Vicia angustifolia 
Gaudbua fragUis 
Linum angustifolium 
Ranuncuhis bulbosus 
Géranium dissectum 
Triglochln barrelieri 
Glyceria festucaeformis 
Hordeum maritimum 
Polypogon maritimus 
Aster tripoUum 
Aeluropus littoralis 
Salicornia frutlcosa 
Oenanthe flstulosa 
Scirpus maritimus 
Phragmites communis 
Agropyrum etongatum 
Inula crithmoides 

Caractéristiques phytosociologiques 
n'appartenant pas à des groupes 

Dorycntum gracile 
Plantago crassifolia 
Juncus acutus 
Linum maritimum 
Chlora imperfoliata 
Limonium virgatum 
Tetragonotobus siliquosus 
Ranuncuhis sardous 
Erigeron canadense 
Medicago hispida 
Koelerla phleoides 
Artemisia gatlica 
MeUlotus parvtflora 
Medicago scutellata 
Scorzonera lacinlata 
Sonchus asper 
Suaeda frutlcosa 
Scleropoa rigtda 

1/x 

/50 

1/x 

1/x 

1/x 

1/x 

2/40 
1/x 

3/1 
1/x 

1/2 

2/x 

1/x 

2/1 

1/x 

1/80 
1/x 

4/x 

Avena barbota (R104-l/x) 
Bromus squarrosus (R104-2/x) 
Cerastium pumlhtm (R17-4/15) 
Inula brtianica (RS3-2/x, R104-l.'x) 
Linaria spuria (R104-1 xi 
Nardurus lachenaUi (R24a-l/x) 
Sagina apetala (RI7-1 x) 
Vicia gracilis (R16-3/1) 

Avena sterihs (R124-l/x) 
Carex distans (R73-3/1) 
Convotvuhts arvensls (R20-2/X, R40-l/x) 
Euphorbia falcata (R104-2/x) 
Juncus bufontus (R118-3/x) 
Lotus corniculatus (R217-2/x) 
Poa annua (R17-2/x) 
Scablosa maritima (R9-3/x) 
Vicia peregrma (Rl04-l/x> 

BeUis annua (R73-3/1) 
Carex glauca (R218-l/x) 
Daucus maritimus (R223-l/x) 
Euphorbia heUoscopa ( R17-1 x] 
Juniperus phoenicea (R223-l/x) 
Lythrum saUcaria (R146-1 x) 
Ranuncuhis repens (R146-l/x) 
Scirpus holoschoenus (R146-l/x, R218-l,x) 
Vulpia sciuroides (R17-2/x) 

Divers 
Convotvuhts sepium 
Poa pratensis 
Trifohum resupinatum 
Bromus madritensis 
Tortlls nodosa 
Crépis taraxifoUa 
Erythraea centaurhtm 
Mousses 
S choc nu s nigricans 
Spartina verstcolor 
Oenanthe lachenalU 
Asparagus officinalis 

/80 /100 /100 

S/10 
1/1 
4/1 2/1 

/2 

S/80 
4/20 

ht 

5/5 
3/x 
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ANNEXE Ô. — Prairies humides, faiblement salées. 

* 26 
S » 

27 28 

il 
6 a 
3 *° 

1 a 

III 
• 

Soncm 
meus t 

il 
«if 

Groupement à Gaudinia fragUis 

O 

- o-l 
& < 
O 

Nos des relevés 143 66 157 152 153 154 155 156 158 159 

Groupe à Gmidinia fragUis 
Galhim palustre 1/x 2/x 1/x 
Potentitta reptans 4/10 3/5 1/x 2/x 2/x 2/x 3/10 
Trifolhim pratense 1/x 3/1 2/1 2/1 1/x 1/x 3/5 3/5 
Verbena officinalis 3/5 2/x 2/x 3/x 1/x 1/x 2/x 
Dactylis glomerata 1/x 2/x 1/x 
Picris hieracioides 4/25 1/x 1/x 1/x 2/x 2/x 1/x 
Sonchus asper lx 1/x 1/x 1/x 1/x 1/x 2/x 
Tragopogon pratensis 1/x 3/x 2/x 1/x 2/x 1/x 
Festuca arundinacea 2/x 3/1 1/x 5/95 5/80 
Plantago lanceolata 4/10 2/x 1/x 1/x 1/x 2/x 1/x 
Vicia angustifolia 1/x 3/5 2/x 
Gaudinia fragUis 2/5 1/x 2/x 1/x 3/x 
Linum angustifolium 1/x 3/5 2/1 4/20 
Ramtncukts bulbosus 4/20 2/1 4/20 3/20 3/2 
Géranium dissectum 1/x 1/x 1/x 1/x 1/x 

Groupe à Lotus decumbens 
Picris echioides 4/30 1/x 1/x 2/x 
Daucus car o ta 2/x 1/x 1/x 1/x 1/x 2/x 1/x 1/x 1/x 
Lotus decumbens 1/x 1/x 3/1 1/x 4/40 2/1 1/x 1/x 
Trifolhim maritimum 2/x 1/x 2/5 3/10 
Cynodon dactylon 1/x 1/x 2/x 1/x 2/x 

Groupe à Althaea officinalis 
Althaea officinalis 1/1 1/x 
Sonchus maritimus S/90 

Espèces indicatrices 
Agrostis maritima 12 

Transgressives de groupe 
Inula viscosa 3/5 
Agropyrum acutum 3/10 
Alopecums bulbosus 1/x 2/x 4/5 
Leptums fUiformis 2/x 
Polypogon maritimus 1/x 
Bromus mollis 3/x 1/x 
Plantago coronopus 1/x 

10 



148 J.-J. CORRE 

ANNEXE 5 (suite). 

g 26 27 28 

j| E 1 B 
J 1 S il i 

a Groupement a Gaudinia fragUis 

1 | 
& o 

N°* des relevés 143 66 157 152 153 154 155 156 158 159 

Caractéristiques phytosociologiques 
n'appartenant pas à des groupes 

- Mohnio funcetea 
Ophioglossum vukjatum 1/x 
MoUnia coerulea 1/10 
Juncus obtusiflorus /25 4/10 
Juncus glaucus 1/x 
— Thero brachypodietea 
Cerastium pumiluim 2/x 
Scleropoa rigida 3/x 
Dianthus proUfer /x 
Bromus madritensh 2/x 
Scabiosa maritima 3/2 
Euphorbia exhjua 3/x 
MeUlotus sulcata 1/x 
Trigonella monspebaca 1/x 
Brachypodium phoenicoides /60 
Pallenis spinosa 1/x 
Vick* hybrida 1/x 

— Arrhenatheretca 
Trisetum fktvescens 4/20 
Medicago htpulina 1/x 1/x 
Tragpogon oricntalis 2/1 
Chrysanthemum leucanthemum 1/x 
Ranuncuhis acris 1/x 4/40 3/20 
Festuca pratensis 5/100 
La thyms pratensis 3/10 2/x 
Sarcissus poeticus 4/25 4/50 
Arrhenatherum elathis 2/x 

Divers 
Crépis taraxacifolia 3/10 1/x 
Mentha aquatica 3/2 3/2 
Ranuncuhis repens /S 3/5 
Avena barbota /x 4/20 
Convotvulus arvrnsis 3/2 1/x 3/1 2/x 
Sherardia arvensts 3/x 4/1 
Dactytis hispanica 3/5 
Lagoseris sancta 4/25 1/x 1/x 
Ornithogahim narbonense 3/1 
Poa bulbosa 2/x 1/x 
Poterhtm magnoU 3/5 
Sedum acre 5/40 
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ANNEXE 5 (suite). 

s26 

If n 
V 

27 

1 a 
1*1 

28 

Groupement i Gaudinia fragUis 

N°s des relevés 143 66 157 152 153 154 155 156 158 159 

Aristolochia rotunda 
Vicia sattva 
Crépis bulbosa 
Antga reptans 
Carex giauca 
Festuca rubra 
Holcus lanatus 
Narcissus tazeta 
Poa triviaUs 
Silaus pratensis 
Taraxacum palustre 
Agropyrum repens 
Bromus erectus 
Bellis annua 
Convotvuhts sephtm 
Euphorbia helioscopa 
Hordeum secalinum 
Medicago hispida 
Orchis laxiflora 
Ornithogalum umbellatum 
Tetragonolobus nutritimus 
Trifolmm fragiferum 
Carex distans 

Accidentelles 
Agrimonia eupatoria (R157-2/x) Av 
Bromus commutatus (R156-2/x) Brt 
Carex pahidosa (R153-l/x) Cn 
Eryngkim campestre (R66-2/x) Fn 
Hieracium pilosella (R66- /x) Lo 
Muscari comosum (R66 et ÏSl-\jx)Mu 
Rumex crispus (R154-l/x) SU 
Veronica arvensis (R66-l/x) fi 
Medicago littoralis (R157-l/x) Or 
Veronica cymbalaria (R157-l/x) VU 
Rapistrum rugosum (R66-l/x) 
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ANNEXE fi. — Roselières. 

29 30 31 32 33 
Groupement à 

Phragmites communis et 
Sonchus maritimus 

Groupement à 

Phragmites communis et 
Scirpus tabernamontani 

Groupement à Oenanthe fistulosa 
et Polypogon maritimus 

Groupement à Phragmites 
Aster tripoUu 

communis Groupement a Phragmites communis 
et Scirpus maritimus 

Nos des relevés 141 139 140 102 101 65 64 69 105 132 107 108 83 60 75 142 114 71 26 94 84 13 271 272 115 129 88 41 45 134 135 137 138 100 

Groupe à Oenanthe fistulosa 
Oenanthe fistulosa 
Alisma ranunculoides 1/x 3/5 

2/5 5/75 
2/x 

2/1 1/x 
1/x 

3/5 
3/x 

3/5 
2/x 

2/2 
2/x 

4/25 3/2 
1/x 

5/50 
1/x 

4/20 5/75 
2/x 

Groupe à Phragmites communis 
Phragmites communis 
Scirpus maritimus 

1/x 1/x r/x 5/100 3/x 
3/x 

4/40 
4/30 

2/x 
4/5 

S/100 
1/x 

(15 
/70 1/x 

2/x 
1/x 1/x 

12 1/x 
/x 3/x 

4/40 
5/80 

3/2 
4/40 

5/95 
3/5 

5/40 
5/10 

5/50 
4/5 

/40 
/x 

/60 
/2 

3/15 
4/25 

4/30 
4/20 5/100 

/10 
/40 

12 
140 

/10 
/75 

/95 
no 

1/x 
5/95 

Groupe à Althaea officinalis 
Althaea officinaUs 
Sonchus maritimus 1/x 

1/x 
2/x 1/x 

I/x 
1/x 1/x 

1/x 

Groupe à Aeluropus littoralis 
Polypogon maritimus 
Aster tripoUum 
Aeluropus littoralis 

1/x 

/100 

4/5 
1/x 
/80 

4/20 
1/x 
2/x 

5/40 1/x 
1/x 3/x 

/100 

3/5 
2/x 
2/2 

4/10 1/x 
1/x 

1/x 3/5 
4/30 

3/x 
4/40 /100 

4/15 
l/x 

2/x 
1/x 
2/x 

1/x 
2/x 5/20 

Espèces indicatrices 

Juncus maritimus 
Limonium vulgare 
Atriplex hastata 
Salsoh soda 
Suaeda splendens 
Juncus subulatus 

» 1/x 
/10 

5/100 
AS 

/x 

2/x 2/1 
4/30 
3/1 

2/x 

3/15 
1/x 
1/x 

/x 
1/x 
2/x 1/x 

/X 

4/30 

5/40 

5/75 
1/x 
2/x 
1/x 

1/x 2/5 3/5 
2/x 

2/x 
4/15 4/15 

1/x 

3/5 

Transgressives de groupes 
Gahum palustre 
Juncus gerardi 
Alopecums bulbosus 
Inula crithmoides 
Trtglochln barreUeri 
Bromus mollis 
Plantago coronopus 
Hordeum maritimum 
Glyceria festucaeformis 
Suaeda maritima 
Salicornia herbacea 
Potentilla reptans 
Lotus decumbens 

4/1 

4/5 

1/x 1/x 
1/x 
4/5 

1/x 

II 
4/5 

1/x 

2/x 
3/12 

4/30 4/25 
5/5 

/50 

1/x 

4/10 
4/75 

/10 3/x 

1/x 
4/15 

4/10 

1/x 

1/x 
2/x 

1/x 

1/x 

3/1 

Caractéristiques phytosociologiques 
n'appartenant pas à des groupes 

Lythrum salicaria 
Gladktm marisats 
Iris pseudacorus 
Alisma lanceolatum 
Lycopus europeus 
Samotus valemndi 
Rydrocotyle vutgaris 
Euphorbia palustris 
Teucrium scordhtm 
Scirpus littoralis 
Scirpus tabemaemontani 
Scirpus lacustris 
Typha angustifolia 
Juncus lamprocarpus 
Ment fia aquatica 
Convotvuhts sepkim 
Potamogeton fhtitans 
Carex divisa 
Cyanophycées 
Rumex conglomérants 
Eleocharis untghtmis 

4/25 

1/10 
1/x 
1/x 
4/10 

3/1 

/30 
3/2 

/x 

1/x 
195 

1/x 

4/25 
1/1 
2/1 

/5 
4/30 

1/x 

1/x 

ts 

1/x 
/95 

1/x 
1/x 

1/x 

2/25 

4/50 
4/80 

4/30 

5/70 

4/2 

4/40 

1/x 

1/x 
1/x 

/io 

4/5 

5/50 /90 m .90 

/20 

Veronica anagallis 
Ranuncuhts trichophylhis 
Oenanthe média 
Eleocharis palustris 

2/1 1/x 
4/60 

4/60 

2/x 4/5 
4/25 

1/x 

2/x 

1/x 
1/x 

Accidentelles : 
Vîva lactuca (R45, /20> 
Spergularta marginata (R142.1/1) 
Myosotis sp. (R107, 1/x) 
Chant aspent (R69, 5/60) 

Plantago major (RI41, 3/1) 
Ranuncuhis repens (RI41, 1/x) 
Ranuncuhis tingua (R141, 1/x) 

Carex muricata (R83, 5/50) 
Orchis palustris (R107, 1/x) 
Vtricularia vutgaris (R105, 5/50) 

Chant patyacantha (R69, 4/25) 
Lanvuum amplexlcaule (R140, 2/x) 
Heloscladhim nodiflorum (R 141. 1/x) 

Ranuncuhis sardous (R75,l/x) 
Inula britannica (R83, 1/x) 
Lemna trisulca (R105, 5/50) 

Cyperus fuscus(RUl, 2/x) 
Scirpus palustris (R102, 4/5) 
Scirpus holoschoenus (R141, / 


